
S E R M o N II. 3;

vous demander à vous meſmes comte desa

ctions du iour,& ſur les defauts qu'il yaura re

marquez regler les iournees ſubſequentes.

Le temps ne nous permet pas d'examiner les

tiltres que Dauid donneà Dieu en ſuite,& pour

cloſture de ſa priere l'appellant l Eternel ſon

Rocher, & ſon Redempteur : Seulement reco- .

gnoiſſans par ces tiltres, auec Dauid que ſaus

l'appui de noſtre Dieu, & ſans ſa redemption

gratuite noſtre trauail ſeroit inutile, ſupplions- .

le qu'il imprime ceſte doctrine en nos œurs,

& qu'il chang nos eſprits , & addreſſe nos

cœurs à ce que les propos de noſtre bouche &

les neditations de nos cœurs lui ſoyent agrea

bles pour l'amour de ſon fils,auquel auec le Pe

re & le S.Eſprit ſoit gloire és§ des ſiecles.'
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Sur le verſet dernier du chap. 13. de

l'Epiftre de Sainct Paul aux

Romains.

I. Soyez reueſ#us du Seigneur Ieſus chriſt.
\ -
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# re Epiſtre qu'il eſcrit à ſon diſcipie,

co§lles dit , qu'ayans la nourriture & de

C

2'AposTRE Sainct Paul en la premie

#3 1.Tim othee 6 parlant des neceſſitez
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quoi eſtre veſtus cela nous doit ſuffire. Cela

meſme ſe peut & doit accommoder aux neceſ

fitez ſpirituelles. Car ſi en Ieſus Chriſt nous

trouuons dequoi nourrir nos ames, & dequoi

les veſtir nous auons en lui ce qui nous eſt ne

ceſſaire. C'eſt pourquoi la parole de Dieu qni
par termes empruntez des choſes corporelles

nous exprime les ſpirituelles ne ſe contente pas

de dire que Ieſus Chriſt eſt le pain deſcendu du

Ciel, qu'il donne de l'eau ſaillante en vie erer

nelle, Iean 6.33.4.14. mais auſſi adiouſte à ceſte

nourriture, le veſtement, diſant aux galates;.

27. Vous tous qui eſtes baptiſez auez veſtu

Chriſt:& aux Romains, Soyez reueſtus du Sei

gneur Ieſus Chriſt.Le fainct Eſprit nous repre

ſentant par là qu'en Ieſus.Chriſt nous auons

tout ce qui eſt requis & neceſſaire pour la vie&

entretenement de nos ames. Mais ayans eſté

ſouuent enſeignez comment il eſt noſtre vie,

apprenous maintenant comment nous ſommes

reueſtus de lui. Et conſiderons premierement

combien auecvn ſainét artifice ces mots de l'A-

poſtre,Soyez reueſtus duSeigneur Ieſus Chriſt,

. ſont liezanecles precedens eſquels il auoit dit,

cheminez honnettement comme de iour, non

, point en gourmandiſes &en yurongneries,non

point en couches, & inſolences, non point en

noiſes ou enuie,la raiſó ſembloit requerir qu'a-

pres auoir fait vn longdenombrement de vices,

il leur deuſt oppoſer par ordre les vertus con

traires : mais il ſe contente de leur oppoſer le

ſeul nom de Ieſus Chriſt, auquel il trouue vn

remede à tous vices , vn abregé de toutes ver

， {U1S2
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tüs, & vne obligation la plus forte de toutes à

pieté & ſaincteté de vie, par ſes enſeignemens,

· par ſon exemple, par ſes benefices, qui nous o

bligent à ne le payer point d'ingratitude. Ainſi .

que le meſme Apoſtre l'enſeigne aux Ephe

fiens4. apres auoir dit des Payens , qu'ayans

perdu tout ſentiment ils ſe ſont abandonnez à

toute diſſolution & ſoüilleure à qui feroit pis,

il adiouſte, mais vous n'auez point ainſi apris de

Chriſt,voire ſi vo"l'auez eſcouré,& ſi vous auez

eſté enſeignez de par lui,ait ſi que la verité eſt en

Ieſus, à ſçauoir que vous oltiez le vieil homme

quant à la conuerſation precedente, leqnel ſe

corrompt par les concupiſcences qui ſeduiſent,

& que ſoyez renouuelez en l'elprit de voſtre ,

entendement, & ſoyez veftus du nouuel hom

me creé ſelon Dieu en Iuſtice & vraye ſait cte

té. Et de faict puis que Dieu declare que nous

fommes vn corps auec leſus Chriſt, ce ſeroit du

corps de Chriſt en faire vne monſtre, dont le

cheffuſt ſainct & les membres profanes,dont le

chef euſt les defirs & les inclinations celeſtes,

& les membres ne penſaſſent qu'à la terre. Ce

feroit choſe indigne que portans le nom de

Chriſt nous§ à le rendre compagnon

de vices, & deshonorer vne fi ſaincte profeſſion

par vne meſchante conuerſation. .. ,

Pour entendre les termes de l'Apoſtre en

cetendroit , ſoyez reueſtus du Seigneur Ieſus

Chriſt, nous deuons ſçauoir que c'eſt choſe

ordinaire en l'Eſcriture de comparer les graces

de Dieu, & les vertus Chreſtiennes à des ha ;

- G$ r
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bits & à vn ornement exterieur. Comme en E

ſaie chapitre 61. l'Egliſe parle ainſi L'Eternel

m'a reueſtu de veſtemens de ſalut , & m'a cou

pert de la manteline de Iuſtice. Et aux Iuges,

l'Eſprit del'Eternel reueſit Gedeon De laquel

le façon de parler vſe auſſi le ſainct Eſprit, au

nouueau Teſtament, comme ſur la fin de l'E-

uangile ſelon ſainct Luc chap.24 verſ 49. Ieſus

voulant monter au Ciel,dit à ſes Apoſtres. De

meurez en Hieruſalem iuſqu'à taut que ſoyez

veſtus de la vertu d'enhaut. Et l'Apoſtre aux

Coloſſiens chap.3 verſIo. Ayans deſpoüillé le

vieil homme auec ſes faicts & veſtu le nou

ueau, ſoyez comme eſleus de Dieu ſaincts &
bien aymez, veſtus des entrailles de miſericor

de, debenignité, d'humilité , de douceur, d'eſ

prit patient Et n'y a rien plus frequent en ſainct

pauïque ceſte exhortation à nousveſtir dunou

uel homme & renoncer à noſtre propre nature,

& à nos deſirs charnels, pour cheminer en ſain

• cteté & nouueauté de vie.

Apprenons auſſi par ce commandement de

l'Apoſtre qui veut que nous ſoyons reueſtus,
que nous deuons recognoiſtre que de noſtre na

ture nous ſommes nuds, comme il eſt reproche .

· àl'Egliſe de Laodicee en l'Apocalypſe Tu ne
cognois point que tu es malheureux & miſera

ble,& pauure & aueugle, & nud. Apprenons

auſſi qu'ilya deux ſortes de nuditez. L'vne du

corps,l'autre de l'ame. Celle là,Adam la voulut

couurir de feuilles de figuier, celle ci ne ſe cou

ure que de la grace de Dieu en Ieſus Chriſt #
eſt le

N
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-

eſt le vrai arbre de vie. Le ſentiment de la nudi

té corporelle,& la honte vient de la nudité ſpi

rituelle. Car pendant que l'ame d'Adam eſtoit

reueſtué de Iuſtice & ſaincteté; il ne ſentoit pas

que ſon corps fuſt nud, & n'eſtoit point hon

teux de ſoi meſme : il a commencé à cacher la

nudité de ſon corps apres la corruption de ſon

ame. D'où il appert que combien que par†
ché d'Adam le corps ſe ſoit grandement affoi

bli & corrompu, ſi eſt ce que l'ame s'eſt enco

res plus corrompué. Car l'homme ſent bien la

nudité de ſon corps, & eſt naturellement ſaiſi

de honte, mais il ne ſent point les defauts de ſon

ame, & ne ſe penſe pas eſtre deſpoüillé de toute

vertu. Pluſieurs Payens ont eſté eloquens à ſe

plaindre de la debilité de nos corps , mais les

plus corrompus d'entre les hommes ſont con

tens de leurs eſprits, & ſont pleins d'opinion de

leurbon ſens & ſuffiſance, c'eſt pourquoi Adam

cercha incontinent dequoi couurir ſa nudité

corporelle, ſans cercher les remedes à la corru

ption de ſon ame. Mais mieux auiſez que lui

embraſſons les moyens qui nous ſont preſentez

en l'Euangile pour couurir ceſte honte & nudi

té ſpirituelle, & nous reueſtir d'vn veſtement

qui nous rende aggreables à Dieu. L'Apoſtre

nous les ouure, ſoyez, dit-il, reueſtus duSei

gneur Ieſus Ghriſt.

Il y a deux ſortes de veſtemens, dont Ieſus

Chriſt reueſt ceux qui l'aiment & qui croyent

en lui. L'vn eſt le veſtement de grace , l'autre

eſt vn veſtement de gloire. L'vn eſt pour la
•»
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vie preſente, l'autre eſt pour la vie future qui

eſt donnee aux Saincts qui ont blanchi leurs

robes au ſing de l'Agneau. Ici l'Apoſtie ne

, parle que de l'habit de grace, ce comman

dement ne ſe pouuant addreſſer à ceux qui ſont

deſia en poſſ ſſion de la gloire celeſte, mais

, ſeulement à nous qui ſommes en train de pro

fi er, & eſcoutans ſa parole,"pour nous en ce

ſte vie ſont les commandemens, pour ceux là,

les promeſſes & la ioüiſſance de la felicité ſouueraine. • - - - -

Ces habits de grace ſont deux. L'vn eſt no

ſtre iuſtification par leſus Chriſt. L'autre la re

generation & l'amandement de vie,la ſaincteté

& pureté,en penſees & paroles, en actions, &

en toute la conue ſation. C'eſt ce que S. Paul

· auxtpheſ.4.& ſouuent ailleurs§ le nou

· u l homme , c'eſt à dire, vn renouuellement de

| toutes nos affections & vn dépoüillement de

noſtre corruption & peruerſité naturelle. Et eſt

ce changement de vie appellé vn veſtement,

pource que comme on recognoiſt par les li

urees à qucl Seigneur appartient vn ſeruiteur,

auſſi par les ſainctes paroles & iuſtes actions,

· par la charité enuers le pauure, par la verité &

honneſteté en paroles,par la chaſteté en la vie,

par la luſtice és actions, par la patience en ad

ue ſi é par l'humilité en proſperité, par le zele

& ardeur à defendre la cauſe de Dieu , par les

prieres aſſiduelles, & par la lecture & ouye ſoi- .

gºeuſ de ſa parole,par ces choſes dis-ie,on re

éognoiſt que nous appartenons à Ieſus Chriſt,

- - · · ; - & on
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&on dit, Ceux-là vrayement ſont ſeruiteurs de

Dieu. Quevoſtre lumiere luiſe deuant leshom

mes,afin que les hómesvoyans vos bonnes œu

ures glorifient noſtre Pere qui eſt és Cieux, di

ſoit Ieſus Chriſt enſeignant ſes diſciples,Matth.

5. Ceſt habit eſt la robbe de penitence donnée à

l'enfant prodigue , quand quittant ſes deſbau

ches,il ſe retourna vers ſon pere,Luc 15.22. l'E-

uangeliſte dit notamment, que le pere com

manda qu'ó lui tiraſt hors ceſte robbe,& qu'on

· le veſtiſt, pour nous apprendre que la repentan

ce & amandement de vie ſe tire des threſors de

Dieu, & eſt de ſa liberalité. Comme il eſt dit

aux Actes 5. Dieu a eſleué ſon fils Ieſus Chriſt

pour donner repentance à Iſrael, & remiſſion

des pechez, & l'Apoſtre à ſon diſciple 2, Ti

moth. 2. Enſeigne auec douceur ceux qui ont

ſentiment contraire , pour eſſayer ſi quelque

fois Dieu leur donnera repentance pour co

gnoiſtre la verité. Afin que ceux qui ſuiuent le

train de ce móde ne viennent à ſe flatter,diſant,

Ie me repentirai quelque iour,& me conuerti

rai à Dieu ſur la fin de ma vie, car la repentance

eſt vn don de Dieu qui ſe tire de ſes threſors,

dont nous n'auons les clefs en noſtre diſpoſi

tion, & leſquels ne s'ouurent point par noſtie

ordonnance. Et il ne donne point les graces de

ſon Eſprit à ceux qui s'en moquent,& qui recu

lent expres la repentance, & eſtiment la ieuneſ

ſe & la vigueur du corps eſtre trop bonne pour

Dieu , faiſant eſtat de lui donner la lie & l'e-

gouſt de la piece & derniere partie de leur vie,

C 4
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De ce veſtement la mat1ere ou l'eſtoffe ſont .

les graces du S Eſprit. L'ouurier c'eſt le ſainct .

Eſ iit.Laboutique où il ſe faict,c'eſt l'Egliſe de .

Dieu. Le trauail à le faire eſt l'eſtude à bonnes l

oeuures. La meſure eſt la reigle de la parole de |

Dieu Le patron ſur lequel il ſe forme,c'eſt Ieſus |

Chriſt neſme qui nous eſt vn modele & exem- |

ple de toute vertu, excepté la repenrance & la |

foi,pource qu'eſtant ſans peché ces deux vertus |

n'eſtoyent requiſes en lui. La couleur eſt Cele- .

ſte: Car nottre conue , ſation eſt comme de t

bourgeois des C'eux Elle eſt plus belle en de- .

d ns q 'en d hors : car en la regeneration & a

mand nent de vie,ce qui en t ſt le plusbeau eſt

ce qui ne pa oit pas, ſç uoir la pureté de con

ſcience, laudeur des ſa cts d ſirs,la fermeté de

la fo1:ai ſi ſont de ſcrits les ornemens de l'Eſ- !

pouſe qui eſt l'Egliſe,Pſal.45.La fille du Rois eſt :

toute belle d dans : Semblable au terbernacle #

de conuenance, qui par dehors n'eſtoit que de

peaux, niais par dedans reluiſante d'or. Dont

auſſi ſainct Pierre 13. dit que le vrai parement

n'eſt point celui de dehors, mais l'homme qui

eſt caché, c'eſt à dire celui du cœur, qui giſt en

l'incorruption d'vn eſprit doux & paiſible, qui

eſt d grand prix deuant Dieu. Les pieces de

cet habit ſont les vertus Chreſtiennes, leſquel- .

les ſont ſi bien couſues ou pluſtoſt r'entraites,

ue la couſture ne paroiſt quaſi point : car les

vertus Chreſtiennes ſont liees enſemble d'vn

lien inſeparable. Tout ainſi que les vices ſont

ſemblablesaux œufs de ſerpens,qui s'entretien- s

11CI1t
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nent& ſon liez enſemble pource qu'vn vice

axmeinel'autre.L'oiſiueté,les dtſbauches, & les

voluptez.Les voluptez, la de penſe & prodiga

lit é,puis apres la rapine pour auoir dequoifour- .

nir à la conuoitiſe, & pour ce faire il faut vſer

de menſonge & de deſloyauté, il eſt le meſme

des vertus Chreſtiennes,leſquelles(comme on

peint les graces ſe tenantes par la main ) ſont

iointes neceſſairement, & vne n'entre iamais

ſeule dedans nos eſprits, & ne pourroit par y

demeurer. Car la Iuſtice ſans conſtance n'a

Y>oint defermeté, & la continence ſans iuſtice

n'eſt point vne vertu , mais vne diette & abſti

nence, & la liberalité ſans prudence, degenere

en vne profuſion indicible.Il n'eſt pas ainſi des

dons& facultez naturelles, deſquelles l'vne a

accouſtumé d'empeſcher l'autre. Vn homme

robuſte de corps eſt ordinairement tardifd'eſ

Prit , vn homme qui a vne grande memoire, ou

viuacité d'imagination a ſouuent le iugement

foible,ſemblable aux chiens ardens à la courſe,

mais qui n'ont point de flair. Les hon : es

pººpis à conceuoir ſont tardifs à exprim e1:&

' où il y a plus de ſç uoir bien ſouuent il y a

moins d'eloquence. Il eſt le rebours des vertus

Chreſtiennes, elles ne vont qu'en troupe,à me

(ſure que le fi lele s'auance en l'vne, il s'auance

ºn toutes, s'il s'auance en la cognoiſſance de

Dieu, il s'auance auſſi en ſon amour, ſi ſe foi

ºroiſt, auſſi croiſi la charité:& la fiance en Dieu

ºmeine neceſſairement la patience, & la perſe

ºrance.Il eſt bien vrai que les fideles s'auancét
-
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plus quelques vertus,qu'en quelques autres,

&qu'il y a certains vices plus malaiſez à corri- |

ger, ce neantmoins on peut dire qu'au fideleil !

n'y a vice qui n'aille diminuant , encores que

ce ſoit plus tardiuement, & auec plus de diffi

culté. º

•Telle eſt la forme& la compoſition de cet

habit, lequel en ſonvſage,& à la faſó de le por- !

ter eſt encores plus admirable, car il ne charge .

point ceux qui le portent,ains les deſcharge de |

ſoucis& de craintes, les apprenant à ſe fier en

l'amour de Dieu & enſaprouidence; auſſi il ne |

s'vſe point & ne ſe deſchoit point, ains il deuiét |

tous les iours plus neuf& plus fort, & plus ex- |

quis ſelon que les hommes s'auancent en la re-|

generation.Semblable au veſtement des Iſraeli- |

tes qu'ils porterent de puis leur ſortie d'Egypte, |

iuſques à leur entree en la terre de Canaan, par ,

l'eſpace de4oans,ſans qu'il fuſt aucunement vº !

ſé.Conrraire en cela à celuides Gabaonites qui !

venans de pres,auoyent des habits vſez & deſ

chirez,mais eux venans de loin,auoyent des ve° .

ſtemens neufs & entiers. Meſmeslors que nous .

deſpoüillerös ce corps, nous ne deſpoüillerons

point cet habit de regeneration,ains alors tou" .

tes les ſoiiillures de # chair eſtans deſpouil- .

lees,& miſes basauec te corps, il paroiſtra en ſa

parfaite beauté, & d'habit de grace deueindra !

vn habit de gloire , ſemblable à ces habits

blancs,dont eſtoyent reueſtus les Anges qui aP" #

parurent aux Apoſtres,à l'heure de l'Aſcenſion

de noſtre Seigneur leſus Chriſt. -

Pour *
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§ Pour veſtir cet habit, il faut cómencer de le -

ſpoüiller de ces vices : De l'orgueil qui nous -

[# naturel, de l'amour de nous meſmes, dela

| #ainte,des deſirs impudiques:de la negligence

rophane qui eſt en pluſieurs,de la rapine &v

re,dont les mains de pluſieurs ſont ſoüillees:

lepc ts querelles & crimes, & de cet humeur vin

§ catif qui met la vaillance en l'impatience, &

§ ! force à ne pouuoir rien ſupporter, qui met le
#inct d honneur,en ce qu1 eſt vne infamie hö

§e&yn vice brutal : Qui ſe coupe la gorge

†le pré pour l'interpretation de quelquespa

#:mais laſche & ſans courage quand il faut

tſiſter aux vices,ou defendre courageuſement

h cauſe de Dieu. Comme loſeph tiré de priſon

our eſtre preſenté à Pharao en habit decent,

(] fut premierement deſpoüillé des haillons de ſa
à # :aptiuité. Ainſi auant que veſtir Chriſt il faut

neIl# le peché qui nous enuelope tant ai

#ment, deſpoüiller le vieil homme auant que

Veſtir le nouueau,& comme la couleuure au le

ler du Soleil quitte ſa vieille peau; Il faut arra

#et l'amour de foi-meſme, pour y planter en

#place l'amour de Dieu : au lieu des mauuais

. #agrins, & des mauuaiſes triſteſſes ſe douloir R

# ºit Dieu offenſé au lieu des ioyes brutales,
† Dieu: aulieu des vaines eſperances,

§ºurrit de ceſte eſperance qui ne confond

qui# ºnt,aulieu de l'auarice qui nous ronge,auoir

::pll0 "nſoing d'amaſſer vn threſor au Ciel, faire des

"lºis des richeſſes iniques qui nous reçoiuentés

fººtinacles Eternels.Au lieu de ſe courroucer

*-



44 S E R M o N II. -

-

contre ſon frere,ſe colerer contreſoi-meſme, e

ſorte que deſormais la chair ne contreroIſ

plus l'Eſprit de Dieu, & que les ſuggeſtions d

la conuoitiſe cedent aux enſeignemens de l

parole de Dieu.
-

· A cela ſeruira d'auoir touſiours deuant ſe

yeux Ieſus Chriſtpour exemple,quia eſté vn pa

tron admirable de charité enuers nous: d'obeyſ

ſance enuers (on pere, s'aſſuiettiſſant à la mor

par ſa volonté. De prieres, iuſques à y paſſer les

nuicts. De zele, comme il eſcrit de lui,le zele de

ta maiſon m'a mangé. De meſpris du monde,

car il n'auoit pas où repoſer ſon chef, combien

qu'il fuſt Seigneur de toutes choſes, & mourant

laiſſa ſon corps à la terre, & ſon ame à ſon Pere,

& à Iudas ſa bourſe, monſtrant l'eſtime qu'il

faiſoit des commoditez temporelles, veu qu'il

en laiſſoit la poſſeſſion au plus meſchant de tous

les hommes. - -

Tel eſt ce premier habit duquel il faut eſtre

reueſtus pour porter les liurees du Seigneur

Ieſus Chriſt. Mais le mal eſt qu'en nous tous,

iuſques aux meilleurs & plus auancez , il y a

touſiours de l'imperfection : cet habit de noſtre

regeneration a touſiours des taches, &, quel

ques ordures& pourtant Aatonlauoit iouinel

lement ſes veſtemens, car il y a touſiours à net

toyer. Et ne deſpoüillerons iamais tellementlº

vieil homme & la corruption naturelle qu'il

n'en traine toufiours§ lambeaux , par

leſquels Satan & le monde nous accrochent,*

fin de nous arreſter, lors que nous voulons nous
- allan0CE

-
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hncer en l'œuure de noſtre ſalut:Qui plus eſt

khabit de regeneration ne peut pas ſupporter

rdeur du iugement de Dieu, ni ſouſtenir l'e-

lmende ſa Iuſtice : & pourtantia n'aduienne

lenousſoyons ſitemeraires d'oſer comparoi

le deuant le ſiege iudicial de Dieu, couuerts

tnoſtre propre iuſtice, qui ne reçoit point de

ſtice que treſ-accomplie, & où il n'y ait rien

le redire. Ou que nous cuidionsſubſiſter en

lniugement,en conſideration de nos merites,

ºu de noſtre propre vertu.Il ne nous faut neant

loins perdre courage & defaillir, mais pour e

tre mieux munis contre l'accuſation de Satan,

ºpprehender cet autre habit que Ieſus Chriſt

ſous preſente , qui eſt ſa Iuſtice& obeyſſance

"ontil nous couure, afin que nous ſoyons trou

litziuſtes deuant Dieu. Car nous eſtions ſem

lables à ce Iuif dont eſt parlé en S. Luc Io.

leſsé & deſpoüillé par les voleurs : mais Ieſus

lhriſt nous a releuez, laué nos playes & donné

ºn meilleur habit que celui qui nous eſt oſté,

º'eſt noſtre Ionathan qui a changé de robbe a

1tcnous,car il a reueſtu ſa chair de nos pechez.

1Cor. 5. afin de reueſtir nos ames de ſa luſtice,

qiieſt appellée noſtre.Rom.5.C'eſt ceſte robbe

ºntIacob fut reueſtu pour en faire flairer l'o-

#ur agreable à Iſaac, comme vn champbenit

duSeigneur, afind'obtenir labenediction. La

ºbe de noſtre frere aiſné Ieſus Chriſt,ſous l'ha

ºit duquel nous qui ſommes pecheurs ſommes

ºputez.iuſtes. Phil.3. C'eſt pourquoi Adam &
Eue ayans fait des ceintures de feuilles qui ne
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pouuoyent couurir leur nudité , Dieu leurf.

d'autres habits, afin qu'ils ſceuſſent que Diti

' ſeul peut doner à l'homme de quoi couuiit

leurs pechez,& que pour couurir cette vergo#

gne ſpirituelle , il faut non des inuentionsdd

hommes,mais vn don de Dieu. |

Et ainſi eſtans reconciliez à Dieu par la foi

en ieſus Chriſt , duquel la iuſtice nous eſt l

louée , nous ſommes dits reueſtus de leſi

Chriſt, ſelon le ſtyle de l'Eſcriture, qui compit

la remiſſion des pechez à vn changement d'hii

bit. Comme en Zacharie 3. l'Ange commande

d'oſter au Sacrificateur Iehoſçuach ſes habit

ſales, puis lui dit,Voici i'ay oſté ton iniquité,&

t'ai veſtu de nouueauxveſtemens. Et Dauid a

Pſ 32. diſantbien heureux ceux dont les pechi

ſont couuerts, parle comme ſi leurs ordures c,

ſtoyent couuertes par l'iniection d'vn habille ,

ment. Rom. 4. Et S. Paul met toutela beatitudt

du fidele en la remiſſion des pechez , encorts,

qu'outre cela l'imputation de la iuſtice ſoit nt

ceſſaire; pource que Dieu ne donne iamais l'yn

ſans l'autre : car ce qui eſtoit de l'œuure du Dia

ble, Dieu l'a faict ſon œuure, nous imputant la

iuſtice de Chriſt,& luiimputant nos pechez.Et

ne ſe faut eſmerueiller ſi la fuſtice d'vn homme

eſt imputee à pluſieurs, veu que l'iniuſtice d'vn

homme a eſte imputée à tous hommes. Car

comme Adam ne pechoit point comme vn

homme ſimple, maiscommerepreſentant tout

He genre humaintainſi Chriſt rendoit obeyſſance

àlon Pere accompliiſant toute iuſtice, nó comº

me vne
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: mevneperſonne ſinguliere,mais commerepre

a ſentant tout le corps des Eſleus, & de l'Egliſe

， qu'il s'eſt acquiſe par ſon propre ſang. ,

, ` De cet habit l'etoffe c'eſt le benefice & la

º Iuſtice de Ieſus Chriſt.La forme ou façon, c'eſt

l'imputation gratuite de ceſte Iuſtice.La bouti

， que eſt le Conſeil de Dieu, où ont eſté donnez

º de toute Eternité les arreſts de la remiſſion de

º de nos peehez,& de noſtre iuſtification gratui

º te,car ces choſes marchent de meſme pied que

: l'Election Eternelle,laquelle preſuppoſe neceſ

: ſairement noſtre reconciliation. L'ouurier de ce

# veſtement eſt le pere qui nous a donné ſon fils

: &nous impute ſa iuſtice.

: Cet habit eſt bon pour toutes ſaiſons, pour

la proſperité,entant que laioye ſpirituelle, qui

e naiſt de l'aſſeurance que nous auons d'eſtre re

| conciliezà Dieu,diuertit les choſes mondaines

qui ſont vne eſpece de chatoüillement, & vne

yurongnerie ſpirituelle pour nous eſioiiir en

: Dieu & en ceſte heureuſe nouuelle de noſtrere- .

| conciliation auec lui.

| | Il ſert auſſi pour l'aduetfité, detrempant nos

douleurs de ceſte conſolation. Que Dieu nous

ayant tant aimez que de nous arracher des pat

tes de Satan,nous deliurera auſſi de la main des

hommes.Que celui qui nousa deliurez de l'En

fer,nous tirera bien de calamité. Que celui qui

a donné ſon fils nous donnera auec lui toutes

· choſes.Qui a donné le Ciel,ne nous deniera du

: pain, & toutes choſes neceſſaires à cette vie,

pourueu que nous ayons noſtre refuge à lui, &

nous repoſions en lui. - |
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· contre tous les effects du diable, les troubles del

· la conſcience,le iugement de Dieu.Epheſ.6 Et|

· de ceſte armure l'Apoſtre S.Paul equippe le ſol |

Cet habit,comme les emplaſtres, ne#
ſeulement à cacher les playes de nos ames, mais|

auſſi a les guarir.C'eſt vn habillement complet|

dat Chreſtien.

Cet habit ne ſe deſpouïlle que lors qu'on|

ſe reueſt de l'habit de gloire & de beatitude|

Eternelle lors que la iuſtification ſe change en

glorification, ſemblables aux Iſraelites, nous |

conſeruerons cet habit pendant que nous tra |

caſſerons par le deſert de ce monde, & ne le

deſpoüllerons que lors que nous arriuerons à
la Canaan celeſte. . -

, Cet habit n'eſt point eſcourté comme celui

des Ambaſſadeurs de Dauid que le Royd'A-

mon renuoya auec outrage,mais il couure tou

te l'ame qui s'en va contente aux paruis de l'E-
|

terne1. -

C'eſt vn habit ſans couſtures comme la rob.

be de Ieſus Chriſt, pource qu'il n'y a aucune

piece rapportee des inuentions humaines,ni de

le iuſtice des hommes : ô habit excellent, ô pa

ture des fideles, ô liuree des enfans de Dieu,

que Satan ne peut ég atigner, dont meſmes ila

peur, & que le iugement de Dieu n'attouche,

Quelques Empereurs Payens redoutans la

foudre ſe couronnoyent rde laurier eſtimas

par ceſte feuille (que la foudre n'approche) e

ſtre garentis de la peur, mais ils ne laiſſoyent

pour cela de trembler en leur conſcience, crai

gnans

| , , \

^- *
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gnansl'ire de Dieu. Or celui qui ſera veſtu de

Chriſt par vne ſerieuſe repentance,& mis à cou

uert de ſaiuſtice, eſt aſſeuré contre les foudres

du iugement eternel, & eſt plus fort que toute

la puiſſance du diable,lequel ne pouuant entrer

en des porcs ſans la permiſſion de Ieſus Chriſt

comment approchera-il des brebis de ſa

paſture, des cœurs qu'il a reueſtus de ſa Iu

ſtice ? /

Les moyens de veſtir cet habit ſont deux. Le .

premier quand au baptefne nous veſtonsChriſt

par la profeſſion exterieure d'appartenir à Ieſus ,

Chriſt,comme dit ſainct Paul aux Galates chap.

3.Vous tous qui eſtes baptiſez eſtes reueſtus de

Chriſt, laquelle profeſſion ſe continue par vne

ouuerte profeſſion qu'on fait de bouche & en

toutes ſes actions de vouloir adherer à Ieſus

· Chriſt,en renonçant à la ſuperſtition & auxin

uentions humaines, pour viure en la profeſſion

de l'Euangile:mais le deuzieſme& le principal

moyen de ſe reueſtir de la Iuſtice de Chriſt,

c'eſt la foi ferme en ſa mort & en ſon interceſ

fion:Car c'eſt elle qui empoigne &apprehen

de leſus Chriſt pour nous l'appliquer & faire

qu'il demeure en nous& nous en lui comme

dit ſainct Paul, Epheſ chap.3. Que Ieſus Chriſt

habite en nos cœurs par foi. Sans ceſte foi la

profeſſion exterieure eſt inutile, c'eſt ſeulement

veſtir Ieſus Chriſt en apparence, le veſtir com

· me vn habir qu'on porte dehors: mais qu'on
q P - qu on

deſpoüille chez ſoi , ou comme vn manteau

qu'on met bas quand il fait chaud, c'eſt à dire

E).

-
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au temps de perſecution, pour changer de liure

ſelon qu'on change de maiſtre, & faire ſeruir la

religion auventre,& le ſeruice de Dieu à ſa com

modité. -

Nous auons apris par ce qui a eſté dit ci deſ

ſuscomment la regeneration, & la iuſtification

ſont les habits deſquels Ieſus Chriſt nous re

ueſt, ou pluſtoſt par leſquels nous ſommes reue

ſtus de Ieſus Chriſt & de ſes graces. L'vn ſça

uoir la iuſtification, eſt l'habit que Dieu a fait

pour nous : l'autre eſt le veſtement que Dieu fait

en nous. L'vn eſt parfaict & complet de tout

temps, car Dieu ne nous pardonne point à de

mi:l'autre au conttaire, ſe fait & ſe forme petit à

petit , & de iour en iour par l'operation du

Sainct Eſprit : l'vn qui eſt la parole de noſtreſa

lut, l'autre vne marque de noſtre election, & vn

changement à ſalut. L'habit de regeneration a

de taches & imperfections, & en l'habit de

iuſtification au ſang de Ieſus Chriſt, il n'y a que

redire,& qui plus† les taches de l'ha

bit de regeneration en ceux qui ont laué leurs

robes au ſang de l'Agneau.Apoc.chap.7. & net

toyé leurs conſciences par vne vraye fiance en

ſa mort. · · ·

Ces deux habits ſont remarquez és paro

les de l'Apoſtre en ces mots de Chriſt & de

Ieſus. Car celui qui trauaille à la regenera

tion & s'addonne à bonnes œuures , à pieté .

& ſainéteté , reueſt Ieſus Chriſt entant que

Seigneur , pource qu'en ce faiſant il s'aſſu

iettit à ſes commandemens : mais celui qui met

tCtf»
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toute ſa fiance & fonde tonte l'eſperance de ſon

ſalut en la mort de Ieſus Chriſt , &en ſa iuſtice

il reueſt le Seigneur Ieſus entant qu'il eſt leſus,

c'eſt à dire Sauueur & autheur de ſalut à ceux

qui croyent en lui. -

Contre ceſte doctrine l'Egliſe Romaine pe

che diuerſement, & broüille toute la doctrine

de l'Euangile. Car de ces deux veſtemens par

leſquels nous veſtons Ieſus Chriſt,ſçauoir la re

generation & la iuſtification par la foi , elle

n'en fait qu'vn:Ainſi quand l'Eſcriture ſaincte

dit que Dieu nous iuſtifie , ils entendent par là

que Dieu nous ſanctifie & regenere, & plante

en nous la iuſtice & la ſaincteté, car elle met

noſtre iuſtification en nos bonnes œuures : &

quandil eſt dit que nous ſommes iuſtifiez au

ſang de Ieſus Chriſt , ils entendent que par le

merite de la mort de Ieſus Chriſt , l'eſprit de

Dieu nous eſt donné, qui nous rend ſaincts &

'iuſtes, plantant en nous la pieté & la charité

Laquelle charité ils font la principale perle de

noſtre iutiification. Il eſt bien vrai que Dieu

plante en nous les vertus Chreſtiennes. Et auſſi

ſouſtenons nous auec l'Eſcriture ſaincte, Que

iuſtifier fignifie abſoudre & declarer iuſte,com

, me il appert par les paſſages où l'Eſcriture op

poſe la iuſtification à la condamnation, comme

choſes contraires. Deut. 25, iuſtifiez le iuſte &

condamnez le meſchant. Iob 9.ſi ie me veux

iuſtifier ma propre bouche me condamnera

Prouer.17.Celui qui iuſtifie le meſchant & con

damne le iuſte, eſt enabomination à l'Eternel,
D 2
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Et S.Matth. 12 37. par tes paroles tu ſeras iuſti

' fié,& par tes paroles tu ſeras condamné,& l'A-

poſtre aux Rom. 8. Dieu eſt celui qui iuſtifie,

qui eſt celui qui condamnera , & ainſi en plu

ſieurs endroits. Par tous ces paſſages il appert

que iuſtifier, ſignifie abſoudre, puis qu'il eſt op

posé à condamner. Que s'il ſignifioit rendre

ſainct & inſpirer la iuſtice , il faudroit que ſon

contraire fiſt rendre mcſchant, & planter dans

, quelqu'vn l'impieté, ſur tout quand au Pſeaume

51.il eſt dit que Dieu eſt iuſtifié,, & en S. Mat

thieu chap.II que la Sapience a eſté iuſtifiée par

ſes enfans. Qui ne voit que iuſtifier, ne peut ſi

gnifier rendre iuſtes, mais ſeulement recognoi

ſtre & declarer iuſtes. Car qui eſt celui qui peut

rendre Dieu plus iuſte qu'il n'eſt, ou inſpirer de

la iuſtice & ſainctetê à la Sapience diuine.Et en

Sainct Luc chap 16. Ieſus tançant les Phati

ſiens leur dit,c'eſtes vous qui vous iuſtifiez vous |

meſmes. Lestanceroit-il de ce qu'ils ſe rendent |

iuſtes & s'employent à iuſtice?Les reprendroit

il de ce qu'ils s'employent à bien faire ? nulle

mentxmais il les accuſe de ce qu'ils ſe diſoyent

& maintenoyent eſtre iuſtes , combien qu'ils

fuſſent corrompus & hypocrites. Que ſi iuſti

| fier ſignifioit rendre ſainct & iuſte & regenerer,

l'Apoſtre ſainct Paul aux Romains chap. 3. &

| 4 & aux Galates chapit. 3 ne diroit point que

l'homme eſt iuſtifié par la foi fans les œuures.

Car il eſt certain que ſi la iuſtification eſtoitv

ne meſme choſe que la regeneration , elle ne

conſiſteroit pas ſeulement en la foi,mais princi

- palement
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palementés œuures. Mais ce ſeroit peu de cho

ſe ſi leur erreur ne conſiſtoit qu'en l'interpre

tation d'vn mot , n'eſtoit que par là ils s'effor

cent de peruertir la doctrine de la foi, voulans

que l'homme ſoit iuſtifié par les œuures , &

qu'au iour du lugement, lors qu'il ſera queſtion

de rendre conte à Dieu,l'hom ne ſoit tenu iuſte

par ſes œuures, & que par le merite de ſesœu

ures, ioint auec le merite de Ieſus Chriſt il ob

tienne la vie eternelle. Or la verité eſt que les

bonnes œuures ſont neceſſaires à ſalut , mais

comme vn chemin pour y paruenir , & non

comme prix pour gaigner & pour meriter le

Royaume des Cieux qui nons a eſté acquis par

leſus Chriſt. Les pas que l'on fait pour aller

prendre poſſeſſion d'vn heritage donné,ſeruent

à y venir , mais ne font pas part du prix. Pour

acquerir le Royaume des Cieux , il faut vne

iuſtice parfaite , & vne acquiſition où il n'y ait

que redire , & tel eſt le benefice de Ieſus

Chriſt, lequel nous ayant acquis la vie eter

nelle par le merite de ſa mort, toute autre ſatis

faction eſt ſuperflae,autrernent ce ſeroitvouloir

obliger Dieu à prendre deux payemens d'vne

debte , auſſi que la monnoye des œuures ſs

trouueroit bien legere & de faux aloy. No

ſtre deuoir eſt de ſuiure le chemin de ſalut

† ſont les bonnes œuures , vn exercice

ſalutaire à noſtie foi , vn moyen d'edifier

nos prochains & glorifier Dieu en la ter

re. Mais quand il ſera queſtion de penſet

en nous meſmes quel eſt le prix de# redé

3
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ption, & de l'achapt de la vie eternelle, en ver

tu duquel nous pourrons ſubſiſter deuant le iu

gement de Dieu. Diſans auecl'Apoſtre auxPhi

lip. 3. Ce n'eſt point par noſtre iuſtice qui eſt de

loi, mais de celle qui eſt pas la foi de Chriſt,

c'eſt à dire la iuſtice qui eſt de Dieu par la foi,

Ca la vie nous eſt acquiſe gratuitement par le

benefi e de Ieſus'Chriſt noſtre Sauueur. Par ce

moyen nous oerto s nos conſciences en repos,

conme ay 's en main vn payennent tres-aſſeu

ré & ſuffiſant. Et gl infierons Dieu d'auantage

d, nous auoir ſa lu z gra uitement & par ſa

ſe le mi ericorde, x nous addonnerons à bon- .

nes œ uutes en recognoiſſance d'vn ſi grandbe
nefice. - | | * , • -

Encores n'eſt-ce pas tout : car l'Egliſe Ro

maine non contente d'auoir bigarré ces deux

habits & n'en auoir fait qu'vn, gaſte & rongne

vn chacun d'eux à part. Car quant au premier

qui conſiſte en ſaincteté de vie & eu l'eſtude des

bonnes œuutes, elle l'a tellement deguisé en y

couſant diuerſes pieces, & y neſlant tant d'œu

ures le quelles elle veut†Dieu reçoiue pour

bonnes , encores qu'elles'ſoyent contraires à ſa

parole Elle eſtine vue bonne oeuure l'abſtinen

ce de certaines viandes en certa1nsiours, enco

res que ſainct Paul die. 1.Colinthiens chapit 5.

Qu la viande ne nous rend pas plus agreables

à Deu. Et q 1e nous mangious de tout ce qui
l -

nous ſera mis deua it ſans nous enquerir pat

conſcience.Elle appelle bonne œuure quand vn

homme incontinent s'abſtient de mariage, en
· · · · - 7. • ! - COIeS

- -
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cores que ſainct Paul die, I. Corint7.S'ils ne ſe

contiennent qu'ils ſe marient, car il vaut mieux

ſe marier que bruſler. Que c'eſt vne bonne œu

ure de participer au pain du Sacrement ſans

participer au Calice. Contre le commandement

expres de leſus Chtiſt, beuuezen tous. Matth.

ch.26.Et de ſainct Paul I.Corint. II. Qu'vn cha

cun s'eſprouue ſoi-meſme, & ainſiboiue de ce
ſte coupe. - t ,

Que c'eſt vnebonne œuure de cheminer les

feſtes qu'elle a ordonnées outre le Dimanche,

encores que Dieu en ſa loi commande de tra

uailler ſix iours la ſepmaine. -

Que c'eſt vnebonne œuure de rendre du ſer

uice aux Anges& aux ſaincts , & croire qu'ils

cognoiſſent nos cœurs, quoi que ſainct Paul aux

Coloſſiens 2. condamne le ſeruice des Anges

Et qu'au 2 des Chron. 6, il ſoit dit qu'il n'y a que

· Dieu ſeul qui cognoiſſe les cœurs des fils des

hommes.I.Rois 8. 19. Que c'eſt vne bonne œu

ure de fonder Meſſes pour les treſpaſſez, pour

ce qu'elle tient qu'elles ſoulagent & abregent

les tourmens du purgatoire. Mais la parole de

Dieu en l'Eccleſiaſte 9 dit, que les morts n'ont

nulle part au monde en tout ce qui ſe fait ſous

le Soleil. 1 "

Auec pareil abus elle eſtime que c'eſt vne

bonne ceuure de s'abſtenir de la lecture de l'Eſ

criture ſaincte , quoiqu'en l'Apocalypſe celui

eſt ditbien heureux qui lit,& oit les paroles de

ceſte Prophetie. Et que ſainct Paulloué ſon diſ

ciple Timothee de ce que dés ſon enfance il a

- - 1 D * 4
• -

' • ,
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uoit apris les ſainctes lettres. Et ceux de Beroë,

de ce qu'apres la predication de ſainct Paul, ils

conferoyent iour & nuict les ſainctes Eſcritu

1T6ºS. -

Qui voudroit reciter par le menu toutes les

inuentions humaines qu'on met au nombre des

bónes œuures n'auroit pas œuure laiſsée.Outre

ceque nous en auons dit ci deſſus , nous y ad

iouſterons ſeulement les pelerinages qui ſe

font pour cercher bien loin la§ des pe

chez , comme ſi Ieſus Chriſt ne l'offroit pas

toute entiere en tous lieux à ceux qui croyent

en lui. Les prieres qui ſe font en langue non en

tendue , contre l'enſeignement de ſainct Paul,

3.Corinthiens chap. I4 qu'il faut prier auecin

telligence. Dire des prieres par conte en tour

nant certains grains. Baiſer & veſtir les images

&leur donner encens. Faire lire les ſept Pſeau

mes par quelque autre quand on n'en a le loiſir.

Et mille telles inuentions qu'on baille pour

bonnes œuures , quoi que Dieu ne les ait pas

commandées , mais on veut qu'il les tIouue

bonnes. Et ſi du commencement il en a fait

quelque difficulté,on preſuppoſe qu'il s'y eſtac

ouſtumé, & qu'il ſe contente d'eſtre ſerui ſe

f§ la fantaſie des hommes & non ſelon ſon

commandement. Bref cet habit de la regenera

tion a eſté plus bigarié que la robbe de Ioſeph,

& chaſque ſuperſtitieux y a donné ſa couleur.

Comme Thomas & pluſieurs autres ſcholaſti

ques tiennent qu'eſtre veſtu du Seign ur leſus,

c'eſt mourir en ſon habit, ou du moins mettre

gabras danslamauche Ainſi mourut Alphon
- · ſe Roi

".

，

'!

#
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ſe Roi deSicile.Et le Roſaire de Bernardin.Que

cela vaut vn ſecond Bapteſme. -，

Ils n'ont pas mieux taillé ce ſecond habit de

la iuſtification par Ieſus Chriſt, ils l'ont rongné

& eſcourté d'vne grande partie, en ſorte que le .

merite de Ieſus Chriſt n'eſt plus vne pleine &

entiere ſatisfaction. Car voici la doctrine de .

l'Egliſe Romaine, Que Ieſus Chriſt par ſa mort

a ſatisfaict pour la coulpe & pour la peine de

nospechez de deuant le Bapteſme, mais quant

, àla peine des pechez d'apres le Bapteſme, c'eſt

· à nous à y ſatisfaire, ou en ceſte vie , ou en pur

gatoire. Siainſi eſtoit,ce ſeroit vne grande pru

| dence de differer ſon bapteſme iuſques à l'arti

· cle de la mort , car en, ce faiſant Ieſus Chriſt

· auroit tout payé. Et c'eſt choſe eſtrange, que

l'homme ait eſté ſi osé d'inuenter vne choſe ſi

importante, où il s'agiſt de ce que leſus Chriſt

| afaitpour nous, ſans pouuoir produirevn ſeul

mot de l'eſcriture qui face ceſte diſtinction,

, bien loin de ce que dit ſainct Paul aux Coloſ

" ſiens 2. Que IeſusChriſt nous aviuifiez,enſem

ble auec lui nous ayant pardonné tous pechez.

Etr.lean1.Que le ſang de Ieſus Chriſt nous net

toye de tout peché. -

Et dire que Dieu pardonne la coulpe, mais

non la peine, c'eſt ſe mocquer, car pardonner

n'eſt pas punir , & la coulpe n'eſtant plus il

n'y peut auoir de peine ſatisfactoire , pource

que nul n'eſt puni qu'à cauſe de la coulpe. Et à

leur conte Dieu ſeroit iniuſte, puniſſant celui

9ui n'eſt plus coulpable. Il eſt bien vrai qu'a-

•-,
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pres que Dieu nous a pardonné il ne laiſſe de

nous chaſtier afin de nous retenir en crainte &

de nous amander, mais ces peines ne ſont point

ſatisfactoires pour la coulpe, mais exercices,

non vengeance de Iuge, mais correction de pe

re, non des ſatisfactions à la Iuſtice de Dieu,

mais des medecines pournous guerir.Ce qui ne

peut eſtre dit des peines de purgatoire , qui ne

ſeruent point à l'amandemeut du pecheur, mais

à contenter la iuſtice du Iuge , lequel on deſ- .

poüille par ce moyen d'affection paternelle,

tourmentant par pluſieurs ſiêcles ſes enfans en

vn feu, voire ceux pour leſquels Ieſus Chriſt a

deſia pleinement ſatlsfait. ' ! " . |!

Le faiſans plus cruel qu'aucun tyran qui ne

ſeroit ſi iniuſte de tirer de ſes eſclaues vn dou- .

ble prix, veu qu'ils veulent faire payer de nou- .

ueau,ceux pour leſquels a payé IeſusChriſt. ，

· Ayans taillé cet habit trop court pour ſup- #

plcer à ce defaut, ils y couſent des pieces d'au- .

tre eſtoffe, ſçauoir les merites des hom- .

mes, les œuures de ſupererogationv, par leſ- #

quelles ils ſe vantent de faire plus) que Dieu !

n'a commandé , ſurpaſſans en cela Ieſus Chtilt !

& les Anges. Tellement que certains moines

auiourd'hui, qui ſe donnent des titres d'An

ges, Archanges, Eſprits,Seraphins, Cherubins,

prennent ſans doute des titres trop bas !

& inferieurs à leur perfection. Mais ſa pire !

piece qu'ils ayent couſué à cet habit ſont les ，

ſatisfactions ſuperabondantes des Saincts, des ;

Martyrs & des Moines : car ils tiennent† †

n
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pluſieurs d'entreux ont plus ſouffert de peines

que leurs pechez ne meritoyent, & que le ſur

plus ſe ramaſſe au threſor de l'Egliſe,& ſe diſtri

· bue au peuple pour la remiſſion de ſes pcchez:

: ceſt ce qui ſe diſtribue aux lubilez, ce qui ſe de

· bite par les lndulgences, Et là deſſus le Pape

| Clement V. dir,que ces ſatisfactions des ſaincts

ſeruent à combler le merite de Ieſus Chtiſt, &

| Bellarmin que les ſaincts ſont en quelque fa

， çon nos redempteurs. Certainement ces cho

º ſtsſont telles, que pluſieurs de l'Egliſe Romai

# teen ſont honteux,& hors mis quelques eſprits

# ſclolus à defendre tous les abus iuſques aux

plus groſſiers, il ſe trouuera peu de perſonnes

* tnl'Egliſe Romaine qui garde ſa religion tou

# teentiere, & qui n'y trouue à redire en quelque

# Poinct. En cela doublement coulpables, plus

que les plus ſuperſtitieux , car ne s'enquerans

f de la parole de Dieu, & ne ſe voulans inſtruire

# par la lecture d'icelle, ils ſe contentent de l'au

* ºtitédel'Egliſe , laquelle neantmoins ils con

ººolent,& ne la ſuiuent qu'en ce qui leur plaiit,

#ºndamnans celle qu'ils appellent iuge ſouue

itine & infaillible. | -

# Or diſons nous cela non pouſſez de hai

º'mais auec compaſſion. Car on ne hayt

º ºquelqu'vn pource qu'il eſt aueugle , ou

ººurce que Dieu ne lui a point manifeſté

#verité : Au coniraire D eu nous commande

ildainer ceux qui nous hayſſent , & de prier

|ºut ceux qui nous perſecutent. Et pourtant

: ºmmes nous eſtablis de Dieu en ce ſiecle per

*
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uers& corrompu, peu entre pluſieurs, la but !

te des haines & contradictions des hom

mes pour en amener quelques vns à ſalut , &

rendre les autres inexcuſables. Car quelle oc |

cupation plus importune que de s'employer à |

remuer des ordures,& taſcher à arracher des eſ !

pines qui eſgratignent & enſanglantent la

main. Il y a bien plus de plaiſir & de profit à |

corriger ſes propres vices qu'à conteſter con |

tre les erreurs d'autrui à mediter les choſes ſain

étes & celeſtes , & ſe preparer à bien mourit |

qu'à mettre en veué les abus dont le pauutº |

peuple eſt ſeduit,ſeruant ſans y penſer à la gran |

deur & aux richeſſes de quelque peu de Prelats |

qui font de la religion vn† & par la corru |

ption de l'Euangile ſe ſont eſtablis vn Empire en |

la terre. - - - -

Pourtant quittans ce propos nous reuien |

drons à nous meſmes, pour tirer de ceſte matie |

re les enſeignemens qui peuuent ſeruir à nous :

former à pieté & ſainctete de vie. |

Matth.6. Ieſus Chriſt enuoyant ſes diſciples |

(;

4

:

· preſcher leur defend de faire prouiſion de deuxk

habits, de peur de ſe charger en chemin. Mais !

ceſte defenſe ne s'entend du veſtement de nos ,

ames, que nous auons dit eſtre doublé. L'vn de

regeneration& ſanctification. L'autre de iuſti !

fication & reconciliation auec Dieu. Et ceci ,

diſons-nous pource qu'il y en a parmi nous qui t

ſe voudroyent volontiers contenter de l'vn de .

ces habits , & que Dieuleur pardonnaſt& les

ſauuaſt en IeſusChriſt, sâs eſtre obligez à le ſer

-
uir &
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ºir & ttauailler à bonnes œ iures. Que Ieſus

· Chriſt fuſt leur Ieſus pour les ſauuer, mais non

lºurSeigneur pour lui obeyr. Que Ieſus Chriſt

les reueſtiſt de ſa iuſtice,ſans pour cela deſpoüil

· ler leur iniuſtice , & mauuaiſe conuerſation:

" mais ces deux habits ſont trop mal accordans

· pour les ioindre enſemble. Car ſi en la loi il eſt

* defendu à l homme de ſe veſtir d'vn habit de

· femme , combien plus ſera-il defendu aux en

· fans de Dieu,de s'habiller des habits du diable?

" ſien la meſme loi il eſtoit defendu de faire vn

* drap de deux eſtoffes meſlées , combien plus en

: crt habit ſacré de meſler la iuſtice de Ieſus

· Chriſt, auec la profanité& les ordures de ce ſie

cle?ſera il dit que la iuſtice de Ieſus Chriſt ſer

º uira ſeulement de couuerture à la meſchanceté?

qu'il aura ſouffert la mort pour acquerir liber

* té de malfaire : comme celui qui prend mede

º cine , pour puis apres faire des excez auec

º moins de danger. Ia n'aduienne que nousabu

ſions tant de la bonté de Dieu , ou, comme

, dit ſainct lude, que nous tournions la grace

º de Dieu en diſſolution. Ia n'aduienne qu'accu

* ſans les aduerſaires de confondre ces deux ha

* bits, ſçauoir la regeneration& la iuſtification,

* par vne mauuaiſe doctrine ; que nous tom

# bions en l'autre extramité, les ſeparanspar v

º ne mauuaiſe vie: pluſtoſt ſi nos aduerſaires meſ

# diſent de nous iuſtement , taſehons à faire en

nous amandant que leur accuſation ſoit iniu

| ſte.ou s'ils nous blaſment à tort prenons garde

| qu'en empitât nous ne leut faciós dire la verité:
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' mer à l'ennemi toutes les portes d'vne ville, ſi

mais pluſtoſt qu'en bien viuant par debonnai

reté,par patier ce , pa toutes ſortes de§

actions nous leur ſoyons en boo exen ple,& les |

attirions à la cognoiflance d Dieu. |

Et puis qu'il eſt queſti6 de veſtir Ieſus Chriſt |

par la generation , reg rdons que nous le ve-|

ſtions tout entier , ſans ſe diſpenſer en certainsi

points de l'obeyſſance de Dieu. Ce que nous |
voyons en pinſi eurs à noſtre grand regret. Gat |

il y en a qui monſtrans en toute leur vie quel- -

que reformation & crainte de Dieu, neant |

moins en certains poincts ſe diſpenſent & ſe |

perſuadent que Dieu les ſupportera Tellira la |

parole de Dieu,s'addonnera à pieté, & dont la

vie ſera chaſte & ſobre, mais il y a ceſte auarice,

dont il ne peut demordre. Vn autre monſtrera

du zele à la religion , & ſ ra liberal en aumoſ

nes,mais il eſt alleché par la paillardiſe, qui lui

perd le corps & l'eſprit, & desfigure tout ce

qu'il y a de vertu : C'e" vr t anchement dont

le diable ne peut eſtre debuſqué.Que ſert de fer

on le laiſſe entrer par vne breſche. Que ſert de

douze playes mortelles en penſer les onze &

laiſſer pourrit la derniere , dont s'enſuit la

mort ? Dieu veut eſtre matſtre de l'homme

tout entier, il n'entre point en partage auec

le diable, ſemblable en cela à ceſte femme qui

aimoit mieux perdre ſon enfant que le voir deſ

membrer. - -

Ceſte meſme exhortation à reueſtir Ieſus

Chriſt nous oblige à charité enuers le pau

- ufc 2
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· üte, & à reueſtir celui qui eſt nud puis que Ie

| ſus Chriſt dit que c'eſt lui qu'on veſt, quand

on veſt le pauure. Car ſi nous voulons que Ie

· ſus Chriſt nous veſte, reueſtons ſes membres,

ſoyons reueſtus de charité , afin que le pau

| ure ne ſoit point nud, duquel Iob dit que les

· reins l'ont benit pource que le pauure ſe ſentant

eſchauffé de ſes laines le combloit de bene

- diction.

Ce commandement auſſi de reueſtir Ieſus

Chriſt en nos ames, ſert à diuertir le ſoin ex

| ceſſif que nous apportons à reueſtir nos corps.

Nous reueſtons ce corps auec grande deſpen

| ſe, lequel doit bien toſt pourrir, & laiſſons no

| ſtre ame mal veſtuë laquelle doit demeurer e

ternellement. Nous amaſſons des ornemens,

& au bout ne ſçaurions eſgaler la magnificen

· ce d'vn lis qui ſurpaſſe Salomon en ſa gloire,

duquel ie veux croire qu'il ne ſe veſtit magni

ſiquement à autre fin , que de proſterner de

uant Dieu toute la ſplendeur & vanité du

monde. Ce n'eſt qu'vne humeur enfantine,

car les enfans veulent naturellement eſtre

braues, & cet humeur eſt paſſee en la religion,

en laquelle on fait plus de reuerence aux ima- .

ges bien veſtuës & diaprées qu'à celles qui

ſont vieilles & poudreuſes. Et de la religion,

ce mal eſt paſſé en la ſocieté ciuile en laquel

le on ſalué les hommes ſelon qu'ils ſont bien
veſtus. .

Tellement que ſi on ſalué vn homme à cau

ſe des eſtoffes qu'il porte , il s'enſuit qu'il

faut ſaluer les meſmes eſtoffes és boutiques:

f
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:
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:

-
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le mal eſt que pluſieurs ayans le corps bitſ |

veſtu,ont l'ame bien enſe11ée,que luiſansdeuât|

· les hommes ils ſont en abomination deuant |

Dieu. Que les excez en habits conſomment les |

aumoſnes, & diuertiſſent la charité. Quel

ſi tout ce que nous auons deſpendu ſeulement |

depuis douze ans en ſuperfluité, eſtoit ramaſsé |

& conuerti en la ſubuention de l'Egliſe & des |

pauures, l'Egliſe Romaine ne ſe mocqueroit de |

noſtre pauureté. Bien pis,car le deſir de vouloir |

eſtre braues,pouſſe les hommes à des meſchan-|

tes actions pour entretenir la ſomptuoſité.

C'eſt peu de choſe de dîre auec le Philoſophe,

ie porte tout mon bien auec moi , car il y en a |

qui portent anſſi le bien d'autrui. Mais l'Eſcri

ture ſaincte tefmoigne que les ſainctes fem

mes & entr'autres Sara s'abilloient auec fim

plicité. Mais lezabel , & la grande paillarde

en l'Apocalypſe ſont repreſentées auec fards &

affiquets & dorures & magnificences. Il a eſté

vn temps que nous ne viuions pas ainſi , & |

que nous eſtions diſcernez par la modeſtie, &

fimplicité par leſquelles nos aduerſaires nous

recognoiſſoyent : maintenant ceſte diſtinction

eſt oſtée, meſmes quelquesfois nous les ſurpaſ- .

ſons en vanité.

Doù vient vn ſi grand changement : Eſt- .

ce pource que nous auons moins de ſubiect |

de craindre ? Mais Dieu a la main leuée s & .

Satan braſſe autant que iamais des entrepri

fes contre l'Egliſe. Or eſt-ce pource que

#ous auons moins de commodité d'ap

- · prendre?
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prendre ? Mais iamais la parole de Dieu ne

nous a eſté proposée auec plus d'abondance,

& moins d'incommodité. Eſt-ce pource que

nous ne ſommes pas aſſez ſçauans : Mais nous

ne ſçauons que trop ayans ſi peu d'enuie de

bienfaire. De là vient que la parole de Dieu

perd ſon efficace en noſtre bouche , comme

propoſee par perſonnes qui y reſiſtent par leur

vie. Car comme le baſton d'Eliſee n'auoit pas

la meſme vertu en la main de Giezi, qu'en la

fienne : auſſi les ſainctes paroles n'ont pas la

meſme efficace en la bouche d'vn mal viuant,

& en celle d'vn hommequi craint Dieu, com

me il eſt dit au Pſalme33 Que la loüange eſt

bien ſeante , mais en la bouche de l'homme

droit. Pourtant craignans que Dieu ne nous oſ

te les graces qu'il nous a communiquees, hu

milions-nous en ſa preſence, & nous conuer

tiſſons de tout noſtre cœur. Tremblons à ſa pa

role, ſoyons reueſtus du Seigneur Ieſus. Que

ſaparole habite en nous, qu'elle paſſe des oreil

les aux cœurs, des cœurs à la bouche, & de la

boucheaux mains. Car apres auoirouy il faut

comprendre, apres auoir compris, il faut parler,

apres auoir parlé il faut faire, & s'addonner à

bonnes œuures , pendant que nous auons #
temps, & que Dieunous ſemond encores par ſa

parole. |

Mais pource qu'apres toute noſtre eſtude

il y reſte toufiours des defauts, reuettons ceſe

cond habit , qui eſt la Iuſtice de Ieſus Chriſt

qui aſſeurera nos conſciences & donnera

paix à nos ames. Car ſi vne femme fut gue

E -

- r \
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rie pour auoir touché le bord de la robbe de

Ieſus Chriſt , combien pluſtoſt ſera gueri

celui quiſera reueſtu de Ieſus Chriſt meſme, &

ſera couuert de ſa Iuſtice. Il ſauuera nos a

mes en ſon Royaume, il changera cet habit de

- luſtice en habit de gloire , lors que deſ

poliillez de ce domicile corporel nous ſe

rons receus en ceſte habitation celeſte , & que

ce qui eſt mortel en nous ſera englouti par la

vie. - ' -

Sur le verſ.1s. du I. chap. de la premiere

| Epiſtre de Sainct Paul à

| Timothee.
-

-

- . * 1 -

Ceffe parole eſt certaine & digne d'eſtre entiere

ment receue. ('eſt que Ieſus Chriſt venu au

mondepour ſauuer les pecheurs.
.t 4

# Ovs faiſons profeſſion de croire en

$º leſus Chriſt conformement à ce que

-# lui meſme commande:Vous croyez en

Dieu,croyez auſſi en moi.S.lean 14.

I. Et l'œnure de Dieu eſt que vous croyiez

en celui qu'ii a enuoyé. S. Iean 6.29.S. Paul

auſſi


